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l'amidol est livre au commerce allemancl par la fabrique
d'aniline de Berlin, concessionnaire du brevet pris par
M. Andresen.

D1' M. Andreskn.

(Pholographisches Wochenblatt. 27 decembre 1892.

Nous ajouterons que la maison Lumiere, de Lyon, a ete

une des premieres ä fabriquer l'amidol, qu'elle produit
aujourd'hui en quantite considerable. C'est du reste grace
aux indications theoriques donnäes par MM. Lumiere
(Recue, 1891, p. 435) sur la constitution chimique des re-
ducteurs qu'il y a eu une veritable eclosion de nouveaux
revelateurs.

Aristogene.

L'aristogene est une nouvelle liqueur revelatrice, pre-
pai-ee expressement pour dövelopper les epreuves sur
papier aristotype, par la maison Liesegang, qui la livre sous
une forme tres concentrde et qu'on fait diluer dans douze
fois son volume d'eau avant de s'en servir.

Par l'emploi de l'aristogene, on n'est plus oblige de sur-
veiller rigoureusement le progres du tirage, car une exposition

prolongee ne nuit pas au resultat. Cinq ä quinze
minutes ä la lumiere diffuse suffisent ordinairement. On

peut arreter le tirage des que les contours de l'image appa-
raissent distinctement.

L'exposition ;i la lumiere est reduite au quart ou au cin-
(juierne, meme au vingtieme, ce qui permet d'obtenir une

epreuve en brülant en face du chassis-prcsse trentc centi-
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metres de ruban de magnesium, ä une distance de vingt-
cin(| centimetres.

Le mieux est de faire quelques essais sur des epreuves
de petites dimensions, que l'on imprime ä des degres divers
dans le chassis-presse.

Si l'on a arrete l'exposition de l'epreuve ä une periode
quelconque, on peut toujour« la developper. pourvu quo
l'image soit parfaitement visible ä la surface du papier. Mais
plus l'image est marquee, plus rapide sera le developpe-
ment.

Le papier insole ne doit pas etre lave au sortir du chas-

sis-presse.
On plonge l'epreuve directement dans le revelateur dilue.

en evitant les bulles d'air. L'image apparait au bout d'une
minute, se completant en cinq minutes environ.

Le revelateur peut servir plusieurs fois. Quand on le

laisse reposer pendant quelque temps, il se produit un pre-
cipite d'argent metallique. Dans ce cas il faut le filtrer. Ce

precipitd se forme tres vite si les cuvettes ne sont pas
propres.

Pour developper l'image avec un ton si beau que personne
ne peut la distinguer d'une epreuve imprimde directement.
il faut se servir de cuvettes absolument propres, nettoyees
ä l'acide nitrique.

Evitez surtout, lorsque vous developpez, le contact de

l'hyposulfite, car vous occasionneriez sur les epreuves des

taches irreparables.
Durant le developpement, la cuvette doit etre constani-

ment balancde.
Le rbvelateur concentre se conser\ e longtemps dans un

flacon bien bouche. Expose ä Fair il devient rouge, mais
c.ette coloi'ation est sans influence sur le resultat.

Apres le developpement on lave l'epreuve a grande eau,



pour on elinriner les dernieres traces du revelateur. On la

fixe dans une solution f'aible d'hyposullite. Si la pose n'a

pas etc Ires courte, les epreuves conservent leur ton chaud

dans le bain (fixateur et vireur) combine, celui cju'on ein-
ploie generalement pour les epreuves aristotypiques :

Eau chaude 900 cc.

Ilyposulbte de soude 200 gr.
Alun 30 »

Sulfocyanure d'ammonium 25 »

Acetate de plomb 5 »

On laisse reposer pendant un jour, alors on tiltre, et on

ajoute une dissolution de 1 gr. de chlorure d'or dans 100 cc.
d'eau. Les epreuves arrivent au ton voulu en dix minutes
environ.

Les epreuves fixees doivent etre lavees avec soin, car

apres un lavage insuffisant, les blancs pourraient jaunir.

{Helios.}

Les portraits nature.

Proeeile Hackh.
m

ires des essais nombreux et dispendieux, M. Hackh
s'est decide a livrer son appareil au monde photographique.

Cet appareil se trouve expose dans les Salles de la tlrme
L.-G. Kleffel. Postdainmerstrasse, 29, a Berlin. II a servi
ä des demonstrations publiques dans ces derniers temps.
Nos lecteurs s'en souviendront, c'est l'hiver passe que
M. Hackh livra a la publicite les premieres epreuves de son
proeede. D'apres les donnees pou completes, il s'agissait
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